
PPO: Bernard de Clairvaux et la seconde croisade 

Biographie de Bernard de Clairvaux 

Bernard de Clairvaux, appelé Saint-Bernard par les chrétiens après sa canonisation, est un 
moine cistercien devenu abbé de l’abbaye de Clairvaux en Bourgogne au XIIème siècle. Il 
dirige une communauté religieuse qui devient l’une des abbayes les plus connues de 
l’époque. L’un de ses moines devient même pape sous le nom d’Eugène III. Bernard de 
Clairvaux est un clerc très influent et s’entretient avec différents papes. Il lutte contre les 
hérésies, notamment cathare dans le sud-ouest. Bernard est aussi à l’origine de la création 
de l’ordre des Templiers. Il est aussi célèbre pour avoir prêché pour la Deuxième croisade 
dans le royaume de France et le Saint-Empire Romain Germanique. Ses prédications 
auraient convaincu Louis VII, roi de France et Conrad III, Empereur de participer à la 
Deuxième croisade (1146-1149) à la suite de la prise d’Edesse par les musulmans. Il est 
aussi célèbre pour avoir combattu les massacres de juifs durant la croisade. 

Que nous apprend la vie de Bernard de Clairvaux sur 
l’Eglise au XIIème siècle? 

Que nous apprend la vie de Bernard de 
Clairvaux sur les relations entre les différentes 

civilisations autour de la Méditerranée au 
Moyen Age ? 

• Certains clercs vivent en communauté, dans 
des abbayes, à l’écart du monde, selon une 
règle (celle de Saint Benoit, par ex). 
L’abbaye de Cîteaux est l’une des plus 
célèbres. Des moines y travaillent et prient 
sous les ordres d’un abbé. 

• Les Templiers sont aussi un ordre religieux, 
mais qui peut combattre pour protéger les 
chrétiens. 

• L’Église connait des mouvements de 
contestation qui remettent en cause le 
fonctionnement de celle-ci ainsi que 
certaines pratiques : ce sont les hérésies. 
Celles-ci sont combattues par l’Église (soit 
par le prêche, soit par la violence). 

• A la tête de l’Église se trouve un pape qui 
appelle à la Croisade. 

• Le pouvoir politique (roi de France, 
Empereur…) répond aux appels à 
combattre des clercs et de manière 
générale de l’Église. 

• On prête à certains hommes comme Saint-
Bernard, des miracles. 

• A Jérusalem, se trouve le supposé tombeau 
du Christ, appelé Saint Sépulcre. C’est un 
lieu de pèlerinage. 

• Participer et mourir à la croisade permet le 
salut lors du jugement dernier, c’est une 
promesse du pape. 

• Globalement, l’Église rejette la violence sauf 
lorsqu’il s’agit de combattre les « ennemis 
du Christ » et de défendre l’Église et les 
territoires chrétiens. 

• Les États latins d’orient sont des 
fiefs chrétiens en « terre sainte », 
créés à l’issue de la première 
croisade (1095-1099). Ce sont 
des territoires cosmopolites où 
les communautés chrétiennes, 
arméniennes, syriennes et des 
ex-musulmans se côtoient.  

• Ces territoires sont instables et 
subissent des attaques régulières 
des musulmans, au même titre 
que l’empire byzantin. Pour la 
deuxième croisade, c’est le comte 
d’Edesse qui est attaqué. 

• Les non-chrétiens sont qualifiés 
de païens par les chrétiens. 

• Les princes chrétiens (rois, 
empereurs, barons…) se croisent 
afin d’aller combattre les 
musulmans en « terre sainte » 
pour protéger les chrétiens, suite 
aux appels des différents papes. 
Ici, Eugène III pour la seconde 
croisade. Cele concerne plusieurs 
centaines de milliers d’hommes.  

• Les juifs rencontrés sur les 
parcours des croisés sont soumis 
régulièrement à des massacres. 

• Ces croisades aboutissent à des 
batailles et des sièges de villes. 
Le siège de Damas est un échec. 
 
 



 


